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ronne de lumière*. On accorda au saint beaucoup plus qu'il né

demandait. L'empereur, informé de la vérité par un organe si sftr,
"

tourna toutç sa colère contre les Samaritains, principalement

contre le fourbe Arsène, pour qui le charitable Sabas eut encore

la générosité d'intercéder. Mais aussi il eut la consolation de le

convettir avec toute sa faction. Justinien voulait faire de grandes

largesses aux solitaires, en considération de leur saint abbé, et

leur assigner des revenus fixes et certains; mais Sabas s'opposa

constamment à la. libéralité du prince, en le suppliant de ne pas

les priver par là des ressources beaucoup plus assurées qu'ils avaient

dans le Seigneur, qui était, lui dit-il, leur riche partage, et qui

avait fait pleuvoir le pain du ciel dans les déserts. <« Ce que nous

vous demandons, poursuivit-il d'un ton de prophète, c'est quel-

que secours pour les fidèles qui ont été pillés; c'est le rétablisse-

ment des églises brûlées par les infidèles , avec la fondation d'un

hôpital pour la sainte cité. A ces conditions , et si vous continuez

à extirper les hérésies , sachez que le Tout-Puissant ajoutera ù

vos états l'Afrique, la grande Rome, et le reste de l'empire d'Ho-

norius
,
perdu par vos prédécesseurs. » Justinien accorda tout. On

commença par bâtir à Jérusalem un hôpital de deux cents lits,

avec un revenu de quatre mille sous d'or , c'est-à-dire,

d'environ vingt mille livres de notre monnaie, le sou d'or valant

à peu près cent de nos sous. Le saint abbé, après une négociation

si heureuse, ne tarda point à partir pour la Palestine, où il fut

reçu en triomphe. Peu après il tomba malade, et mourut âgé de

quatre-vingt-quatorze ans. Son collègue et son ami , l'abbé saint

Théodose , était mort trois ans auparavant.

Dans le tems que ces deux lumières du désert s'éteignaient en

Orient , l'astre le plus brillant de la vie cénobitique se levait au

contraire pour l'Occident. Benoît , issu d'une famille distinguée

,

aux environs de Norsie en Italie , et de là envoyé à Rome pour y
étudier, y fut si effrayé de la corruption des jeunes gens de son

âge, qu'il abandonna secrètement la ville, et se retira dans une
caverne sauvage, à quarante milles de distance. Il y demeura trois

ans, sans que personne en sût rien, excepté un seul moine du
voisinage, nommé Romain, qui, l'ayant trouvé dans sa grotte, le

confirma dans son dessein, le revêtit de l'habit monastique, ei

lui fournit du pain pour sa nourriture. Après cet espace de temps,
il fut découvert par des bergers

,
qui, le voyant vêtu de peaux et

caché dans les broussailles, s'en éloignèrent avec effroi, comme
d'un monstre sauvage. Mais , quand ils eurent reconnu la manière

Vit s. Sab. c. 71.


